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langage souverain incompatible secret noyé dans l’écorchure universelle que ma vie s’y perde y vive sans justification qu’une muraille de ténèbres se referme sur elle et sourde muette nul médiateur ne puisse la faire entendre parole qui creuse un espace vide

mémoire échangée contre la nuit
qui cache la nuit
un rien qui est infiniment brillant

et cherche
une forêt détournée
que va frapper le matin
et tout à coup aveugle



